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BETA SIMON explique son Baïssadé 

Le Baïssadé (la manière de parler de Bailly) n’est pas une création mais plutôt 
une invention. C’est le bété (ethnie de l’ouest de la Côte d’Ivoire) que l’artiste 
Beta Simon parle avec une variation d’intonation. Explication. 

Beta Simon donne des noms aux objets qui n’ont pas été créé chez les bétés 
comme par exemple le téléphone ou la télévision. Pour donner un nom, il part du 
sens éthymologique. Téléphone vient de telos qui veut dire loin et phone veut 
dire écouter. Même si le mot téléphone n’existe pas en bété, écouter à distance 
existe. 
“La manière de parler rejoint la manière de faire. Si on ne parle que des langues 
venues d’ailleurs, on sera obligé de se comporter en fonction de ce qui nous a 
été inculqué. Or, si tu veux rester tel que tu es et conserver tes traditions, ta 
culture, tu es obligé d’être en contact avec la manière de parler qui s’y rattache 
… pour éviter un génocide linguistique… En Côte d’Ivoire, il y a 64 langues et 
parmi toutes ces langues, celle que l’on parle, c’est la langue française! 
Comment peut-on évoluer si l’on ne parle pas nos langues. Quand je parle 
français, je contribue au subconscient collectif des francophones et mes projets 
ne peuvent que contribuer à ceux des français ou tous ceux qui parlent la langue 
française. Si tu parle arabe ou anglais c’est pareil. C’est pourquoi certains pays 
fournissent des efforts pour que l’on ne parle qu’une seule et même langue : la 
leur.Mais pourquoi nous, ivoiriens, on ne parlerait pas nos langues?” 
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Beta Simon : il veut libérer l'Afrique  
-------------------------------------------------------------------------------- 
 
Il a fait les beaux jours du reggae en Côte d'Ivoire dans les années 90. Lui, c'est Beta Simon, 
le maître du Baïssadé, l'une des valeurs sûres du reggae ivoirien. Il y a une dizaine d'années, 
apparaissait sur le petit écran un homme à la mine un peu particulière. Canne à la main, il se 
mouvait lentement au son d'une musique reggae, tout en distillant son message dans une 
langue que personne n'arrivait à identifier. Le public venait de faire la connaissance de Bailly 
Simon alias Beta Simon. Il apportait une nouvelle ébauche à cette musique dans une langue 
qu'il avait lui-même créée : le Baïssadé. Il sort donc en 1991 son premier album: La paix. 
Cinq ans plus tard, les mélomanes apprécieront son deuxième opus, Esprit Musique. Le 
troisième album Ramdé sera pour lui la consécration en 1999. Ses répliques en Baïssadé 
seront sur toutes les lèvres. On découvrira les qualités linguistiques de l'artiste qui s'exprime 
aussi bien en bété, moré, dioula, sénoufo qu'en wolof. Et Brusquement, le silence. Beta s'est 
envolé pour l'hexagone, plus précisément en Bretagne où il réside depuis 8 ans. Mais l'homme 
ne s'est pas pour autant retiré du reggae. Bien qu'étant absent des scènes ivoiriennes, il 
continue de faire son petit chemin en France. Malgré ses petits boulots pour y survivre (traite 
de vaches, jardinage, mécanique…), il a trouvé le temps de monter un groupe reggae et de 
sortir en décembre 2005 l'album Kraity payan Guez, produit par Tiken Jah. Mais sa promotion 
en terre ivoirienne ne sera pas à la hauteur de ses espérances. L'artiste n'étant pas présent sur 
le terrain, l'--uvre ne sera pas appréciée à sa juste valeur. Mais le promoteur du Baïssadé ne 
s'en offusque pas. Il est toujours adulé sur sa terre natale. La preuve, son récent passage en 
décembre 2007 a marqué de nombreux fans. Les nostalgiques l'adulaient partout et les plus 
jeunes aspiraient à mieux le connaître. Beta se dit prêt à venir satisfaire cette demande. ''Je 
sais que le pays a besoin de moi maintenant. Je suis prêt…. On n'est vraiment pas loin de mon 
retour'', a-t-il confié récemment. Il reviendra sûrement avec plus d'ardeur pour la promotion 
du Baïssadé : ''Je veux sortir un bouquin et une cassette en Baïssadé. C'est la langue qui va 
libérer l'Afrique car on ne peut pas insulter en Baïssadé. C'est une langue artistique''. D'ici là, 
c'est une série de concerts qui l'attend à Rennes, Toulouse et Paris les 07, 15 et 21 février. 
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